
LA MEDAILLE DE ST=BEN01T
Beaucoup de nos lecteurs se procurent chez nous des médailles de St- 

Renoit et nous demandaient de leur en faire connaître l'origine et la valeur 
protectrice. C'est pour donner à tous une réponse collective que nous re­
produisons aujourd hui ce que les Annales ont déjà fait paraître au mois de 
mars 1904

Saint Benoit avait, pendant sa vie, une grande dévotion pour
la croix, instrument de notre 
rédemption et de notre salut ; 
souvent il se servait du signe 
de la croix pour opérer des 
miracles.

11 n’est donc pas surpre­
nant i]ue, déjà dès les pre­
miers siècles après sa mort, 
on aimât à représenter ce 
saint patriarche avec la croix.

Cette coutume semble ce­
pendant s'être propagée bien 
davantage à l’occasion de la 
guérison miraculeuse du jeune 
Bruno, tils du comte Hugues 
d’Eginslicini. en Alsace, qui 
devint pape sous le nom de 
Léon IX, gouverna l’Eglise—

de 104!) à 1034 —et fut mis 
au nombre des saints.

La médaille de saint Be­
noît représente d’un côté le 
saint patriarche tenant d’une 
main la croix et de l’autre un 
livre, celui des règles de son 
Ordre. Sur le revers sont 
gravées îles lettres qui sem­
blent mystérieuses et dont 
voici l’explication :

Dans les quatre parties 
triangulaires formées par les 
angles de la croix, on voit 
les lettres C. S. P. B., c’est- 
à-dire : < 'eux *nn:ti l'ai ri»
Benedict!, ou, Croix da mint 
l'ère Benoit.

Sur la ligne verticale du mi­
lieu, qui forme le montant de
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